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Fatale Passion 
PAR 

F ' S A O I c l © G a r r o s 

i— Mais, au contraire, j'aimerais bie" être 
là pour donner mon 4,vis,fit la jetne temrre. 

— Comme tu voudras. Cependant, je crois 
que ce serait une fatigue bieo inutil : dan3 
ton état... 

— Soit ! Mais reviens vite... Ah ! nous fe
rions peut-être mieux de l'abandonner.cette 
villa ! 

— Voyons, décide-toi... Il me semble 
pourtant que le moment est mal choisi Nous 
serons encore bien contents d_e_Ja trouver 
«et été, si, pour différentes raisen?. nous ne 
pouvons aller aux beins de mer... Puis, plue 
tard, pour bébé... 

— C'est vrai, parde-la. 
Or, le soir, quand flernariï était revenu, 

Jl avait à peine bredouillé à sa femme quel
ques mots inintelligibles sur lesdites rîrm-
ration? : il était ennuyé, taciturne et, tout 
de suite a^rès le ù'.ner, ii avait prétexté un 
rendez-vous pour sortir de nouveau. 

La jeune femme s'était couché» de bonne 
heure, toute.triste : T~"rnnrd ne lui avait | as 
raeonté, comme ii 1" faisait toujours les in
cidents de sa |onrnée; il ne l'avait pas em-
bras=/". en rentrant, de la même façon 
qu'habituellement. Un simple baiser sur le 
Jronf, très sec, sans une caresse. 

Le lendemain, ce petit nnaaa était dissi
pé et la vie reprenait son cours régulier. 

Mats trois jours o.r'îs.'d'Crcel dit encore 
à Hélène en sortant de tab'e : 

— Je vais aujourd nui a Vincennes pour 
une affaire dintérêt qui m'ennuie. Je ne 
sala comment ça va s'arranger. Je prévois 
des complications. 

— Tant pis, mon pauvre ami,' tais poux 
le mieux. — 

Et il était parti, embrassant encore sa 
femme avec indifférence. 

A son retour, le voyant préoccupé, Hélène 
l'interrogea. 

— Non, ça ne va pas, répondit-il avec im-
patic ce, ça ne va pas du tout. Il faudra que 
j'y retourne plusieurs fois. 

— Et tes réparations a Saint-Cloud, tu les 
négliges bien, je trouve ? 

— Oh I ce n'est pas commencé, fit Ber
nard, gêné. 

— Tu m'avertira3, n'est-ce pas? Je tiens 
a y aller, si je peux. 

— Mais oui, mais oui... 
La semaine suivante, d'Orcel alla trots 

jours de suite a Vincennes. Et pendant ces 
absences répétées, Hélène s'ennuya, s'at
trista, -èr.çrvèe nar les longues heures d'at
tente pendant lesquelles son imagination va
gabondait dans un monde d'idées baroques, 
de vagues appréhensions... 

•x Bernard ne m'embrasse plus comme ii 
m'embrassait ! » répétait-elle toujours. 

Cétait pour elle un signe évident que l'af
fection de son mari diminuait. 

— Tu ne m'aimes plus 1 se hasarda-t>elle 
a lui dire un jour en riant. Tes baisers se 
font rares. 

— Allons donc, petite folle, répliqua Ber
nard : comme si tontes ces démonstrations 
banales prouvaient uelnue chose !... Cest 
le ooenr qu'il tant voir, et le mien, tu le sais 
bien, sera toujours a toi. 

Il l'embrassa tendrement : elle était re
montée pour quel nie temps. 

La première quinzaine de mai touchait à 

sa fin, et la température était devenue bms» 
queme.it très chaude. 

Mme d'Orcel était désolée de ne pouvoir 
courir à la campagne par ce beau temps ; 
mais elle «état-fatiguée on jour avec une 
course insignifiante, et le médecin l'avait 
condamnée à ne pas quitter sa chaise lon
gue pendant au moins huit ou dix-jours. 

Un matin Bernard vint, lui dire — avec 
une nuance d'ironie, crut-elle, — qu'il était 
vraiment regrettable qu'elle fût clouée a la 
maison, parce que les ouvriers devaient, ce 
jour même, entrer dans la villa de Saint-
Cloud, et qu'il sa disposait, lui, à y aller 
passer l'après-midi. 

— Que veux-tu, mon pauvre ami, fft Hé
lène, je le déplore, mais je ne me sens pas 
de force, je te l'avoue, a entreprendre ce 
voyage aujourd'hui. 

En même temps, elle le surveillait du 
coin de l'oeil, et il lui sembla que, lui, ne 
déplorait pas du tout ce contretemps. Oh I 
non, non, Bernair n'était plus le mômtf 
pour elle : il n'avait plus la même tendres
se, le même abandon, la même confiance. 
Quelquefois même, il était gêné devant elle : 
il lui cachai', quelque chose. 

D'Orcel partit et Hélène resta seule, in
quiète, nerveuse. Elle l'avait vu, de sa fenê
tre, prendre tout de suite, au sortir de la 
maison, un pas si léger, si allègre et une at
titude contrastant si complètement avec 
celle qu'il avait tout h l'heure 1... Ah I bien 
sûr, il v avait quelque mvstere là-dessous. 
Où allait-il ? Que projetait-il ? 
• Et le maudit serpent de %% jalousie com
mençant à lui enfoncer d a r , le cœur ses 
crocs empoisonnés, c'ie aTlalt, venait de sa 
chaise longue à la fenêtre ouverte, impa
tiente, maussade, avec des mouvements 
brusques, saccadés... A la fin, comme le so
leil entrant à pleins rayons chauffait trop, 
elle tira à demi les persiennes et resta là, 
accoudée, à rêver, à rêver longuement, en * 

face des marronnier» du quai d'Orsajrdéjàr 
saupoudrés de vert tendre. 

Puis, elle s'ennuya ; elle était agacée d'ê
tre seule, de n'avoir personne à qui parler ; 
•i°*». eHe-appela sa bonne et lm-donaorot*»-
ore de chercher une voiture. 

Elle voulait aller jusque chez sa mère, ça 
s e serait pas-une fatigue et ça la distrairait 
au. moins. 

— Tiens* fillette, te'voilà fé i t ' le père'Mi
rerai, qui avait conservé cette mante enfan
tine d'appeler Hélène. Comment se fait-il ... 

— H se fait, bon papa,.que, mon mari 
étant absent pour la journée, je ne m'amuse 
guère toute seule à la maison, et que ,'ai 
cru pouvoir, sans contrevenir aurordres du 
médecin, m'offrir cette petite promenade. 

— C'est imprudent. Enfin... Ta mère n'est 
donc pas restée longtemps chez toi pour que 
tu aies eu le temps de t'ennuyer ? 

— Maman 1 Mais je ne l'ai pas vue. Je 
pensais la trouver ici 

— Mon enfant, ta mère est sortie vers une 
heure, en annonçant qu'elle <?<> rendait chez 
toi. 

— ...Qu'elle se rendait chez moi?.. . 
— Oui. Ah ! tu sais, aprèn tout, je peux 

me tromper, c'est peut-être hier qu'elle m'a 
dit cela. Ou bien, elle a pu faire quelques 
courses auparavant. Si tu as dit à tes do
mestiques que tu venais ici. elle ne tardera 
sans doute pas à t'v rejoindre. 

Mme d'Orcel s'était allongée à demi sur 
un canapé dans le salon et feuilletait un li
vre qu'elle semblait parcourir avec atten
tion, alors que son esprit était pourtant loin 
de là. 

M. Mireval, très tmnquille à côté d'elle, 
tapotait doucement, avec un sourire de i«-
tiefaction, une vieille tabatière Louis XV, 
en vermeil guilioché. qu'il avait acquise le 
matin môme — dernière Ilamme d'une pas
sion mourante I 

-^TtaBs; f i l t eKe , -d i seur votsam^l l e l a 
comme c est ciselé... Une oeuvre d'art uni
que ! Et je !'ai eue pour rien... 

Un violent coup de sonnette l'interrom-
-pHpe* deux secondes après -tar-btrnne vint 
annoncer : 

— M. Taleyrac demande à parler à Mon
sieur ! 

La jeune femme se leva d'un bond : 
•—Pas devant mol, an moins, n'est-ce 

pas ? fit-<;lle. 
Et elle s enfuit dans la chambre de sa 

mère. 
François.entrait déjà dans le salon que 

M. Mireval, tenant toujours sa tabatière à 
la main, n'était pas encore revenu de sa 
surprise,.car depuis plus d'un an, Taleyrac 
n'avait pas remis les pieds chez lui. 

Le jeune homme, très pâle, salua gauche
ment et, sur l'invitation du vieillard, s'as
sit, haletant, la gorge contractée Ane pou
voir articuler un son. 

La mission dont il avait résolu d'assumer 
la responsabilité était trop lourde; après 
avoir été courageux jusqu'ici, il défaillait au 
moment d'agir. Non pas qu'il eût peur pour 
lui. Mais Hélène était a. ^naoée : c'était pour 
elle qu'il tremblait. Il revint à la réalité en 
entendant M. Mireval s'enquérir tout bon
nement du but de sa -isite. 

— Pardon, Monsieur, fit François, j'ai, en 
effet, manifesté le désir de vous voir, bien 
que depuis longtemps j'aie dû renoncer à 
venir chez vous, car J'ai à vous faire une 
confidence de la plus haute gravité... 

— Parlez, Monsieur, dit l'ancien commer
çant, et parlez vite. 

— Vous allez trouver peut-être que je 
viens m'immiseer dans une affaire qui ne 
me regarde nullement, et que la discrétion 
ou... l'indifférence aurait dû m'engager à 
m'en tenir soigneusement écarté. Mais nous 
ne sommes point, n'est-ce pas, deux étran
gers l'un pour l'autre. Le souvenir de i.os 

ancferûie» et excellentes relations, l'intérêt 
que- je vous ai toujours porté, A voua tous, 
ont étouffé mes scrupules et m'ont détar» 
miné à jouer près de vous un rôle considéré 
comme odieux : celui de dénoncHOesT. Mes* 
excuse est dans l'espoir que mon interven» 
tion éloignera de vous un irréparable m*K 
heur. 

— Inutile de vous excuser, Monsieur, re> 
prit le père Mireval J'ai «n vous ans con
fiance absolue. Maintenant, ds grâce, «xpsW 
quez-vous, ne mettes pas plus longtemps mal 
patience à l'épreuve. 

— Voici, continua François, n y a UW 
mois, environ,'un certain Jérôme SanslaviUsii 
— que vous connaissez peut-être — m IIJVM 
tait, sous prétexte d'affaires, à déJeinSB' 
chez lui à Saint-loud. — Il habite presque)' 
en face de la villa de M. d'OreeL — Là, aflr* 
de m'exciter contre vous, afin de taira àm 
mol, je ne sais pour quelle raison, on lns«j 
trument de vengeance entre ses mains, iM 
m'offrait te spectacle d'un rendez-vous aaw 
tre Mme Morange et son gendre dans cettsw 
villa de la route de Montretout dont je ViensV 
de parler. i 

Le rendez-vous, bien entendu, avait été* 
tout simplement inventé par SanslavUkr 
avec une merveilleuse habileté, dans le bus! 
— inexpliqué, je le répète, — de me rnontrsoi 
que des relations criminelle-! existaient « M 
tre M. d'Orcel et sa belle-mère. 

— C'est une machination infâme, Ifmnhlsv' 
murmura M. MirevaL 
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Bulletin Qrptnonique 
FETE FEDERALE DES MUSIQUES 

A CALAIS 
Voici l i liste lits LU •uCISttl qui prendront 

paît, le Umiaiidie •• juillet, au Festival Fédéral 
trgj».i»o u L-iluis par la lou.j.aiion Uns Socicies 
Irfusî alus «iu .Nurd et nu 1'uj-ile-L.ai.iis : 

l l u r u i u i u e i i iu i . i c lp . i l> : Uv: U o d d l , U J e x é c u t a n t s . 
— M u s i q u e LUUaKM|MJ6 « . • C i i l K i » . — i- 'ul i . l i .s . J J 
Cominsi'i» nmnH*HTW uc Biuu}.— CUc-rau; « 1 lv 
tene » Ue La ttodeieiue, lo exécutants. — i-an-
lare Ouvrière iiiuuicipcLie ue Lcns, îii txeculuiiLo, 

Far-lare de li^u.isjy —l-.ni.aio « les Ami» 
Bénins » Ue .\lai\jueue-cn-Osl. eveliL — r'SCUara 
pnint-'T"1" «i* * iiiwju». — Lésion Uioraes Je 
Vvui-i.,.n-.'i-ila.iiia„e. — Faniare Ue Wiaernas. 
». Harmonie mun»-ii.sk» u« Landry. — tassai*. 
* la Jeune 1 rm.ee • d'Hamas. — Faaiara ue 
rsuiltilh IIMS — riiii-ure ue w usj,ueJiai. — llur-
juioiiie « i'iadsaejiMSUita » a'Aàx-NouleUa. — dio-
raie • l'Avenir • oe MunUgny^iu-ooiieUs. — I-'ai> 
(ara oiuiucipuie d liwiiu-Ua-Vattn-1< nnas — 
Cborals d'bSHuercbin. — Le» Amateurs ocuriens 
si MamlilUiiiasia de Boulotne-^Lii-Mer. — l-an-
Jare municipale JM Hasuit. — Oiui'uie « la ûjii-
cordia » de lisint P"l ••— **—' — l-aalaie com-
Hiunalô de HtAiA ^ae. — liaraiùn:e uiuuieipuie 
Ue iikjnde.-qu«.3. — Orpnéon » L î̂ ie Aiexandffu-
tmnias • de HDUbsix. — uiaude rlarmociia des 
M . l i e s d e I l i a i s . H J e x é c u t a : . i s . — l - a i i l a r e a 1 A -
veiiu liidej.ei.danl > de comifiiiJrque-abauebs. — 
Harmonie du Crecnet de Lruix. — m^iéuii du 
t'eUt-HoïK-Jun. — l'aïu^e inaïucjpale de Meur-
ciun. — l'aibam de F«etù>ia. — FsaiSM • Ami
cale Andreuenns » d'Andies. — 1-anlaie de i l -
une de lounaugnies. — Fanfare municipale de 
Hialaiiipm. — Harmonie « la Lyre Mai-qui-
tienne . de Marquise. — Ln.ou Orpuéonâiua de 
biUv-Mu'..li=iij. — Kaina.e de la 1-ùaiure de 
Vvallen. — k-'&ntsr* de» rromiititWà - La lienaiS-
^ance » de Croix. — l-unlare « la Lyre » de Lum-
bies — Linon Chorale des Deux-Villes de La 
lior^ue. — Société musicale, Musqué uiuiud-

Sde de Boule^ne »ai-Mer. 7a exécutants. — i-un
ie municipale dArdras. — Lnuii Uioraie de 

BaJ-jJues de \\ at.i^ines. — 1-anla.e la Uenais-
sance de HoostAVaivndin. — Uioiale la Uon-
cordia d llaiiciiiie&-iei-llaubourd:n. — l-'aniare 
ooiiimuriale de Muin.li>-au-Lio.s. — Fantera mu-
bicipala d'Audruicq. — Fanlare municipale de 
M*mti.'iiy-eii-oouelle. — Fan.are Lnî n Musicale 
île Li^iiy-en-Camlircsis. ~- Fanfai« atunicipoM 
oe UerUiancouit-l'uiUru. — Harmonie du uim-
asscea de Uoulc^ne-sur-M^r. — utiorule « la Coe-
tilia HoubaUieime » de Buubalx, lio exécutants. 
— Fanfare Lmon Musicale de LlcUiin-Salnt-Flerra. 
_ . Fsnlssa municipale de beuvry. — Famare las 
Volontaires de Lewuide. — iaulare les Amis 
Béuuis de Hecques. — i'anlare de Fouquières-
Hs 1 1111 — Chorale la Concorde de 'a lusse nu-
œeiio a des, minas de Leiis, a Vendin-le- Vieil. — 
l-'aniare les tnlanls de saint-Jean-de-Monciiy-le-
preux. — Fanfare 1 Espérance de Noinain. — Or
phéon Seclinois de aoclin, ~v exécutants. — 
Hannome municipale de àairit-Ouier, 63 exécu-
mnU. — Faniare - la Csolicnn» » d'Esasra-lex-
Hitliune. — Fanlaie municipale de CourceUes-
Jez-Leiis. — Fantare la 1-iaternelle de bois-en-
Ardres. — Haruh'me communale de Coalogne, — 
lmon Qiorale de Vendejpes-au-Bot». — Pi chus 
trina des Accùrdcomstes Lillois de Lille. — I-an-
tare municipale de Besuquesne. — (Jiorale les 
Broi'-tanes Madeleinois de La Madeleine. — I-an-
fare municipale dlavesneUes, 72 exécutants. — 
Faniare municipale d Iwuy. — Lnion Chorale de 
Laon. — I'anlare l'Avenir d'Oye. — Orphéon la 
Cuecilia de Desvies. — Fanfare 1 .'«venir Musical 
de Lumjueau — Société l'hilharmonique d Hel-
temmes-Lille. — Qub Orplieoinque Kivos de Fi-
ves-LUle — Fanfare Lnion municipale de Uill-
Berclau — Lnion Oiora^e d limnierin. — Fan-
lare la Concorde de .NorLkerque. — Faniare des 
Cors de Chasse de Yiilers-Abboville. — Uioi-ale 
Ciispérance de La Madele ne. — lanfare Lmon 
Musicale de Taisnièi es-sur-Hon. — Faniare «é-
i/ulilicaine d'Houplin-lez-cieclin. — Chorale la 
Jeunesse de l'Ancien lenips de Itoubaix. — l-an-
tare municipale des Sapeuis-lompiers d'Arqués. 

— Orphéon la Lyre Amicale de Yu'.iban de Lille, 
SO exécutants. — I'anlare d llersin-Coupigny. — 
Uiorale la Dilettante de Dunkerque. — tanlare 
de Lacroix-Saint-Ouéii. — Harmonie municipale 
de Bourbourg. — orphéon des Mines de Dour-
ues, S Hénin-Lietaid. oo exécutants. — Harmo
nie municipale des Sapeurs-Pompiers d Aire-sur-
ja LyS. Orphéon Audomarois de Saint-Omer. 
— Harmonie communale de Saint-P-ol-sui-Mer. 
rm. Fan/are de Wardrecques. — Orphéon d Ks-
nuermes de Lille. — Faniare les Amis Réunis de 
Huches. — Chorale Sainte-Cécile de St-.\ico!as-
lez-Arras. — Harmonie municipale de Le Cateau, 
Hi exécutants. — Société Musicale de llosny-sur-
fceine. — Fanfare municipale de Lavilleneuve-
le-Hoy — Fanfare Union Musicale de Marek. — 
Fanfare municipale de Dourges. — Grande Fan
iare des Mines de Lens. 114 exécutants. 

Par cette lecture de la liste des sociétés qui 
prendront part S la VI* Fête Fédérale, on peut 
facilement se rendre compte que c'est encore un 
Succès de plus S 1 actif de la Fédération. 

En raison de l'alfluence des sociétés qui arri
veront toutes dans la matinée, celles-ci feront 
bien de s'assurer la nourriture et celleî qui se-
(ourneront de retenir des couchages. Elles peu-
rent écrire S M. Mcrieux, adjoint au inaire, S 
l'Hôtel de Ville de Calais qui, avec son obli-
oaaDce ooutumière, s'efiorcera de leur donner sa
tisfaction. 

il est rappelé aux sociétaires qu'ils peuvent 
tous assister au Congrès et que jusque 11 heures 
1/8 des billets seront remis à l'entrée lesquels 
donneront droit au tirage d'une tombola spe-
eflUe ayant comme lots un cornet h pistons, mar-

Sue Monopole, une trompette marque Monopole, 
on de M. Couesnon, président d'honneur de la 

Fédération Musicale de France, plus troi? objets 
d'art : 1° un Sauveteur calaisien ; 2° un bateau 
nsebeur; 3° une statuette représentant ta Mu-

lundi un certain nombre de sociétés se 
feront entendre dans la matinée et dans l'après-
midi. Citcn3 notamment la Grande Harmonie des 
Mines de Liérin. 115 exécutants, qui donnera 
concert de midi a 1 heure 1/2 du soir. 

Des triins spéciaux seront mis en marche : 
nous ne tarderons pas S les indiquer à nos lec
teurs. 

Livres et Journaux 
NOS FIL? ET NOS FILLES EN VOYAGE, par 

A.-L. Leroy, professeur au lycée de lanson-de 
Sailly, avec une préface de M. E. Bouty, memb'e 
ds 1 Institut. — lin b"*u volume 23/U cm de 

XV-2G3 pages, illustré de llfi photographies hors 
texte; broché, 4 fr. ; cartonné demi-toile, couver
ture codeur, 5 fr. 50; relie toile, 6 fr. (Paris, 
Vuibert et Nonyj. 

ERXEST H.ECKEL. — HISTOIRE DE LA 
CltEATIOS, 1 vol. in-8 de Got! pages, orné de 
17 planches hoi-s texte, 20 gravures sur bois, 
21 tableaux généalogiques et 1 carte, 3 francs. 
Librairie Srhleider frères, Cl, rue des Saints-
Pères, Pari3. 

Hsjcfeel est désormais très connu en France, 
si l'on en jUL'e par le succès considérable atteint 
par les ouvraaes qu'U a déjà publiés. Mais le 
volume aue nous an-vmçons aujourd'hui, le plus 
remarquable et l-1 plus indiscuté n'avait pas fait 
I objet d'une édition populaire. Cette lacune vient 
enfin d'être comblée, ot nous sommes heureux 
d'en informer nos lecteurs. 

HERNIES luêrtson sans douleurs 
san? bandaqe jn lu 
jours, par le Docteur 

BASTIN, de Fontaine-I Evêque Belgique,. 
A ce jour, 9300 tfuérisons bien authentiques, 

sur ce nombre. 8972 personnes ont, par huma
nité, consenti h donner leur nom comme réfé
rence Liste complète sur demande. Ces 8972 rer-
s>nnes se mettent aien volontiers, pour rensei-
gnemjnts s la disposition de tous ceux que leur 
guériïon radicale pourrait intéresser Les lutres 
personnes ont demandé le secret absolu. !Som-
oreux candidats ndmis au cnemm de fer de l'Etat 
et de l'armée après avoir été iruéris de la Hernie 
ou du Varicrjcéle ou de i Hydrocéie qui les avait 
tait écarter momentanément 

Selon les cas le prix est de 75 A «50 fir., payâ
mes après entière guénson sur qutttonie et cer
tificat de /aranltr pour la vu Brochure expli
cative envoyée gratis Le Docteur BASTIN fait 
.a spécialité • Hernies • depuis ixyu ; Il est, en 
laie le premier spécialiste rierrierr», et d os 
j occupe cjne de oette seule spécialité 

Le IKyteur Bastin ne s occupe que tes nerniet 
ilylriceies et Virirnreies. et reçoit les lundi, 
mercredi et erndredi, de to heures a ï Heures. 

A chaque représentation deux séances de ci
nématographe : L'Universel Cinéma 

Entrée libre en semaine. — Dimanches et fêtes, 
entrée 0 tT. 50. 

Restaurant de 1er or-Ire. — Cuisine soignée. — 
Plat du jour : 0 fr. 75 : plat du soir : 1 frauc 

M Ch. BOUCHER, directeur-propriétaire de 
la Brasserie Universelle, a l'honneur d'intormer 
le public que la Brasserie Lniverseile restera 
ouverte pendant toute la Saison d Eté, avec une 
troupe constamment composée des meilleurs élé
ments, comme en Saison d'Hiver. 

T. l . j . : Cinëjiato'.r. jraiis aux Galeries Lilloises 

Chemin de IAr du >ord 
DES MODIFICATIONS SERONT APPOR

TEES AU SERVICE DES CRAINS DE 
VOYAGEURS BERGUETTES-

ARMENTIERE3 
A partir du dimanche 20 juin et jusqu'au di

manche M septembre I9U3 inclus, les trama 2110 
;été) de Uerguette il Armentièrea et il]7 XI.-. d'Ar-
montières à Berguette c.mipoi tant les trois clas
ses auront lieu les dimanches ri tours de letes. 

Le U'uin 2110 été! partira de Berguette a 7h. 46 
soir, desseivira toutes les stations iriterm-xliaires 
et arrivera fi Armenlicres a I h 4a : il sera en 
c* r respondanre, à Armentières avec les trains 
ordinaires 2234 parlant vers Lille à 8 h. 58 et 
2249 parlant à la même heure vers Hazebrouck. 

Le train 2417 («tel partira d'Armentières S 
9 h. 0J scir. avec la correspondance du train 
direct 22«3 de Lille arrivant a 8 h. 48 et du 
train ordinaire 2234 d'Ila^c4jrouck arrivant h 
8 h. 53 soir : il desservira toutes les stations et 
haltes intermédiaires et airivera a Berguette à 
10 h. 06 du soir. 

LILLE ORCHTES, SAINT-AMAND, 
VALENCIENNES 

A partir du lundi 21 juin et Jusqu'au lundi 27 
septembre inclus, le Irain express étéi compor
tant les trois cl ives sera mis en marche de 
Lille à Valfnciennes par Orchies, les lundis et 
lendemains de fêtes. 

Ce train partira de Lille n 10 h. matin et arri
vera à Templeuve 10 h. 14. Orchies 10 h. 24, 
Saint-Amand 10 h. 38, Valenciennes 10 h. 52. 

II relèvera a partir du lundi 5 juillet, la cor
respondance du Irain 2242 (étej arrivant de Bou
logne à 9 h. 51 matin. 

Chronique des Sports 
CYCLISME 

AU VELODROME BUFFALO 
Voici les résultats de la réunion nocturne don

née avant-hier par le Vélodrome Buffalo : 
Handicap (801 m. .— 1. Jacquard (5n ; ï. Polle-

dri (40* ; 3. Dupuy #51, — Course d'amateurs : 1. 
LVanangcl : 2. Schilles : 3. Te.vier. — Ce irso 
scratch internationale 'lu milles sans entraine-irs . 
— 1. Major Taylor, en 15 m. 2-2 s. 2 5 ; t. Qites-
sard : 3. S*>ignlur. — C'jurse a\ec* entraineur» h 
motocyclette: Ire manche, 1 Walthour ; 2. Bu
tler; 3'. stui, 12 m. 17 s. 1 J ; 2e maiv lie . 1. Dar-
racon, l ï m. 14 s. : 2. althour : 3. Sto! : 3e man
che : 1. Harragon. 12 m. 5 s V5; Butler ; 3. stol ; 
4e manche : 1. Darragon, 12 m. i l . : 2. Wal
thour : 3. Butler. — Classement d'érse|it>le ' 1. 
Darragon, 3 points ; 2. Waît.oour, 5 points ; 3. 
Butler, 7 points; 4. Stol, 9 points. 

La Course Li l le-Arras 
Un bataillon de 103 cyclistes. — La réunion 

du Vélodrome d Arras. 
La ".iste des inscriptions pour cette intéressante 

épreuve, rir.-iin -•-• p ir dimanche prochain, par 
le Nord'SpùxliU est close. 

Ceiil-trois coureurs de tous les points dos dé
partements du Nord et du Pas-de-Calais, ont en
voyé leur empilement, chiffre rarement atteint 
pour une courte sur route. 1 C'est assez dire que « Lille-Arras • est assuré 
d'un très gros succès et que ceux qui y parti.ipe-
ront seront certains d'être acclamés, aussi br n 
au départ de Lille, que sur la route et à l'arrivée 
au Wlodrome ou, comme nous l'avons annoncé, 
aura lieu une jrnnde réunion dont le programme 
est des plus attrayants. 

Les coureurs çont Invités a se réunir d tran
che, à une heurs de l'après-midi, au Café de la 
Source, pMce Phitippe-le-Kon i«our recevoir leur 
dossard et signer rapidement la leuiile de con
trôle. 

LE 

Réveil du Mord 
est en vente â PARIS, tous tes 
fours, eux Bibliothèques de la 
Gare du Nord et chei Madame 
Schneider (kiosque 50), boulevard 
Montmartre, 2. 

Théâtres, Fêtes et Concerts 
Omnia - C inématog raphe Pathé 

IRue Esquermoise, Lille/ 
Ce soir, • la Tosca », de Victorien Sardou, in

terprétée par M. Le Bargy (de la Comédie-Fran
çaise dans le rôle du baron Scarpia cù il est si 
remarquable, par Mme Cécile Sorel de la Comé
die-Française'' dans celui de Floria Tosca et par 
MM. Alexandre et Vlornier dans les personnages 
dj Mario et d'Angelotti. 

Citons parmi les nouveautés de la semaine la 
« Simple Histoire », spectacle très émouvant. — 
Mme Croquecnilaine, une jolie féerie, — Les deux 
figeons, — Les Manoeuvres de Canots de Sau
vetage.— Le Pulvérisateur,— Le Jour d'échéance, 
etc., etc. 

Dates des représentations : Ce soir, à 8 heu
res 3/4. Demain dimanche (matinée et soirée). 
Lundi, à l'occasion des Fêtes de Lille, matinée 
et soirée. 

BR\SSEBIE UNIVERSELLE (Casino des Fa
milles» — M Ch. Boucher, dimeteur propriétaire, 
place du Théâtre Lille — Tous les jours. Mad-
né- 1e 4 a 7 h ; soirée a S h. lit; Spectacle-con-

c e-( programme - The Greet Louison's les 
D'US lorts avmnastes du monde; Harryea chan
teur • Wsed's. unija ribiste acrobatie; Delvarès, 
chanteur- Mlle Ninon Berthe, diction; Mlle Si-
mrnne Detievann-s di««use : Mlle JuanjUxùan-
HMs> 

La meilleure réparation de Pneu
matiques se tait chei «/. ¥17 TU, 
15, rue du Ballon, St-t/iaurioe. Lille 

AÉRONAUTIQUE 
LA COUPE GORDON-BENNETT 

DES SPHERIQUES 
La Coupe Gor.lon-Bennett des ballons sphéri-

ques qui doit ttre organisée par l'Aéro Club 
Suissf. ne rapportera pas seulement de la gloire 
à son gagnant, elle lui vaudra dj rcevoir, com
me d'ailleurs les précédents vainqueurs, un prix 
de 12..V10 francs. -

La l'rance sera représentée dans cette époeuve 
par MM. Maurice Bienaimé, Emile Dubonnct et 
Alfred Leblhnc ; suppléant. M. Capazza. 

Les Chiens Po l ic ier . 
LE CHAMPIONNAT INTERNATIONAL 

DE CHIENS DE DEFENSE ET DE POLICE 
DE T-Tt-T.r: 

Dans diverses catégories de ce championnat 
ne figureront que des sujets ayant fait 

leurs preuves — L'engagement 
de « Jules », champion du monde 

Cest dimanche et lundi prochains que sa flfs-
putera, sur la superbe hippodrome du Bo's de la 
lleûle. ce Championnat International qui appa
raît devoir être la plus grande manifestation de 
ce genre qui ait jamais été organisée en France 
ou à l'étranger. 

Etant donnés les prix fort importants qui fie
ront distribués dans chaque catégorie, dé nom
breuses demandes d'enaagement ont été adres
sées ara Club Saint-Hubert du Nord, qui a pu 
ainsi, parmi quelques centaines de chiens propo
sés, faire une sélection neeotisaire et n'accepter 
crue les adhésions de chiens de défense ou de po
lice ayant déjà fait leurs preuves dans da pré
cédents tournois. 

C'e-d ainsi que dans la classe dite • d'exoel-
lenoe »,nous trouvons les engagements de tous les 
champions du monde. L'un deux « Jules » ap
partenant i M. Tédesco, est un sujet extraor
dinaire ,dcnt il a été très souvent parlé. En i9fVi, 
au concours de Boussus, « Jules » se révéla de 
beaucoup supérieur à tous les antres chiens et 
obtint un 1er prix La même année, il remportait 
successivement un 2e prix au Championnat Inter
national de Bruxelles, un 1er prix & Douai et 11. 
nalement se classait premier dans le Champion
nat du inonde de Paris, affirmant ainsi son ex
ceptionnelle valeur. Cette année, au grand con
cours de Monaco, le chien de M. Tedesco rempor
tait encore un 1er prix, et il est possible irue le 
championnat de Lille soit pour lui l'accaslon 
d'un nouveau succès. Il ne faut cependant pas 
oublier qu (i se trouvera pour la première fols 
en présence d'autres champions dont certains, 
comme le fameux Runo Van Wesseinstein, le 
héros de 'a démonstration de Rambouillet, a la
quelle assista le Président de la République, et 
Follr-ite 1» chienne de M Simécns détenteur de 
nombreux prix aux concours d'Osterïde, Spa, 
Anvers, Louvain. Bruxelles, Paris, sont des su
jets de tout premier ordre, dont les qualités émer
veilleront certainement le 'nombreux public qui 
assistera a cette manifestation kynoloffique sen
sationnelle. 

Chiens ratiers 
A SIN-LE-NOBLÊ 

Dimanche 20 juin, à 3 heures 1/8 précises,grand 
concours de chiens rentiers, a l'établissement 
François Quêtai, rue de Bouchais». 

Ce concours est doté de cent francs de prix, 
répartis comme suit : 

1er prix. 30 fr. ; 2e prix, 22 fr. ; 3e prix. 17 tr.; 
4e prix, 12 fr.; 5e prix, 10 fr.; 6e prix, 9 tr. 

La mise sera de 4 francs, plus les rats. 
Un renard ou ua loup sera mis au parc pour 

être détruit par les chiens des amateurs, après le 
concours. 

LES TIRS 
A LILLE 

I.e concours annuel .les anciens sous-officiers 
de Lille aura lieu dimanche 20 juin, de 7 heures 
il 9 heures 1/2 du matin, au Stand de 1 Espla
nade. Mise : 0 fr. M. 

JEUX D I V E R S 
JEUX DE QUILLES A LILLE 

A l'occasion des Fêles d* Lille, chez Albert De-
keysor. faubourg des Postes, 1, dimanche 20 juin 
1809, irrand concours de ieu de quilles. 55 francs 
de prix, répartis en 6 prix, l'ne jolie montre en 
argent au plus bas point. Ce concours commen
cera à 9 heures, du matin et sera terminé à 10 
heures du soir. 

ESCRIME 
A ULLE 

Le toumoï d'escrime d*»s erandes écoles, qui 
aura lieu à l'Hôtel des Canonrriors, dimanche 20 
et lundi 21 juin de s heures U n midi, est or
ganisé sous la présidence d'honneur de M. Vin
cent Préfet du Nord ; de M. le Maire de Lille, de 
M. D'nUbnne a t imt aux f<tes ; de M. Naudé, 
directeur de l'Institut Industriel. 

La présidence effertivp des concours a été con
fiée h. Tbxmarabte proviseur du Lycée da Lille, 
M. Salé. 

Le jury sera composé de professeurs et d'ama
teurs réputés de Paris et de la région^ Voici l'ho-
xaire de cette belle manifestation sportive orga
nisée pour la première fois dsns notre ville : 

Dimanche S>> juin, de « h»ures et demie h midi : 
1 .Concours entre les élèves du cours d'.«crime 
du Lveée Fnklherhe 'fleuret et ép.'-e — 2. Con
cours entre les élèves de la action d escrime rie 
l'Institut' Industriel fleuret et épé-.v. — 3. Con
cours entre les rremhres d'' '* cecH°n d'escrime 
de l'Union des Etudiants (fleuret et éeee\. — 4. 
Poule cThonneur entre les membres de la salle 
Oudart ,„ . 

Lundi 21 Juin, de 8 heures et demie h mtdi et 
demi : Concours au pistolet de combat (Devil-
lersl et match au sable 

Jeudi 24 iuin. à 5 heure», au Conservatoire de 
Lille : Distribution so!.mnelle des prix aux vain
queurs, avec audition musicale et gala d'escrime. 

Jeu de balle 
A DENA1N 

Dimanche 20 Juin prochain, & deux heures, 
lutte de jeu de balle, sur la place de la Mairie 
entre les parties ; Morianwelz îSanglier-Walrsu-
vens) ; Valenclennes (Adonis). 

A SOMAIN 
Demain dimanche, » 1 heure de l'aprês-mldl, 

aura lieu un grand concours de jeu de grosse 
balle entr? douze parties. 

1er prix, 75 fr. : 2e. 50 fr. : 3e, 35 Ir. 
40 fr. gratis offerts par la Municipalité. 

A LILLE 
Lundi 21 Juin, f» 3 heures, grande tutt» & la pe

lote entre Lille (Caron), et La Madeleine (Blon-
deau fils). 

TOUTES LES FA1WIL.LE3 
SOUCIEUSES DE LEURS SANTES 

devraient toujours avoir une ,-etite pro
vision de quelques litres 

de [excellent 'ON ds 

BAN YU L S - T M L L E S 
et en prendre un verre avant • chao ? 
repas si elle* vealent se r'-onforter 
agréablement car cet Incomparable et 
délicieux apérltW est soigneusement pré-

{>aré avec un vieux vin exquis e' le meD-
eur quinquina. 

Il est d'ailleurs recommandé par le 
f ps médical depuis longtemps KOX Dsv 
nes. Hommes et Enfants. 

On le trouve chez tons les Entrepost-
taires et dans les ormclpales épicerie»". 

Exigez l'étiquette sur U bouteille. 

BULLETIN COMMERCIAL 
MARCHE DE ÇARI» 

Cour» de clôture du ** jutn f toi 
COLZAS. — Soutenus — Cour 63_... — Proch. 

63 50. — J.-A. 63 75. — * dert. 64 7a. — 4 prem. 

BLES. — Fermes — Cour 26 25. — Procb. 
26 50. — J -A. 85 85. — 4 dern. 24 65. _^ 

SEIGLES. — Calmes. — Cour. 17 M. — Procn. 
17 75. — J.-A. 17 75. — 4 dern. 17 50. _ ^ 

AVOINES. — Fermes. — Cour, g* - . — ProcB-
23 65. — J. A. 22 50. - * dern. 19 10. 

LINS. — Calmes. — Cour. 54 i5. — Prcch-
55 . . . —. J.-A. 55 •». — i dern. 5s »». — * prem. 

FARINES. — Soutenues. — Cour.33 70, — 
Proch. 34 . . . — J.-A. 34 . . . — f dern. 38 oft. 

ALCOOLS. — Soutenus. — Cour. 3» . . . — 
Proch. 39 25. — J.-A. 39 50. — 4 dern. 39 •». — 
3 oct. 38 75. — 4 prem. 39 »». - ^ 

SUCRES. — Fermes. — Cour .30 50. — «£<£-
30 82. — J.-A. 30 75. -e- 4 oct. 29 25. — 4 prem. 
29 75. 

BULLETIN FINANCIER 
BOURSE OE fARft 

Parts, 1» iuin, 1909. 
Le Marché de ce tour s'améliore légèrement, 

sans pourtant que l'on puisse ïonstater une gran
de activité dans tes transactions. 

l a Rente Française 3 % finit :lus faible à 
97 30. 

La Dlupart des Fonds d'Etats Etrangers n en
registrent, par rapport, a teur dernière clôtura. 

PLAGE de nUNKERpJE-IWLO-LES-RAINS LA PLUS ÏKTE DE SABLE H 
• • • ET W PLUS SUBt 

P A R A D I S D E S E N F A N T S " 
COMITÉ D'imTLATrvTS 

que des écarts de cours Insignifiants.L'Extérieure 
9H.75. Ije Portugais 64,45. Le Turc Unifié 93,57. 
Les Fonds Russes sont nss<-7 rr»?istaris. Le Russe 
5 % 1906 h 101.35. Le 4 1^ 1909 à 97.35. 

Il n'y a rien de bien saillant »i noter sur les 
Etablissements de Crédit qui restent assez soute
nus. 

Les Valeurs de Traction restent assez termes. 
Omnibus 1.375. La Thomson 712 et le Métropcli. 
tain Dit. 

Les Chemins Rspaenols sont plus rlésftsnts : 
Nord d'Espagne 356. Andalous 212. Le Sarafosse 
423. 

Les Valeurs Industrielles Russes montrent 
moins d'ertraln.Sosnowice en léger recul s 1.577. 
Maltïof S>17 et la Hartmann 531. 

Les Valeurs Cuprifères en léc^re reprise eprè* 
un mauvais début Le Rio de'1.903 à 1.925. Le 
Cape, Ojpper h 201 et la Tharsis » ISS. 

Les Mines d <~>r très travaillées sonl encore 
l'objet de réalisations pour Londres.C.olden Herse 
183.50. East Rand 132. Ferrcira 548. Goldfields 
150. Rand Mines 253,50. Les Valeurs Diamanti
fères s'alourdissent quelque peu. La De Beers 
«e 380 a 361,50. 

•OURSE DE r1UXELLEI 
Bruxetle», « juin 1909. 

TERME. — Brésil 4 % 84 » . — Extérieure 
98 . . . — Portugais 61 1 2. — Rio Tinto 1.943. — 
l-ots Congo RR 3'4. — Rio Tram 440. — Saraaosse 
423 1?. — Nord Espazne 357 12 — Chemins 
Ottomtns 173. — Mexico Tram 685. 

COMPTANT. — La semaine Unit dans des con
dition s p<>'i satisfaisantes au Comptant, où le 
manque d'affaires se fait toujours vivement sen
tir. Cest ainsi qu'en Banques, nous avons vu 
reculer celle d'Anvers de 1.660 à 1 65i>, et celle de 
Charleroi «le 735 h 725, tandis lue la Nationale 
reste .incrfte h 4.7jil et ce'le de Bruxelles A 1 090. 

L'attitude des Chemins est plus favorable : ies 
Auxiliaires au Br."*il corsotident leurs cours r»s-
pfx-!:vem.'nt ,1 942.50 et 920, selon le Utre. la Di
vidende Rraine-le-Comte h fiand passe à 4.020. 
après 3.975 et la part de fondateur Confo de 
4.430 à 4.487.50 

Aucune plus-value ni moins-value d'une cer
taine Importance fi relever en Tramways. 

I»s faiblesse est toujours la note oui domine en 
Sidérurgie Ni.-sv.se et rvlrirtve cWe de 1.855 à 
1.845 et Sarrebruck de S.Sfin A 8.840. 

Aux Charbonnages, les plus-values altrrr-ent 
avec les moins-values : c'est ainsi que nous avons 
vu avancer Bonne-Espirance et Batteri», Con
corde. Gouffre, Grande-Ma-hine. Mass-r-Dierbois, 
Noél-'ïfirt et Vérlster. tandis que la baisse affecte 
les Chevalières A Dour de 1.775 A 1.7S0. Espé
rance et Bonne-Fort ;ne de 935 & 925. Ham-sur-
Sambre de 695 A fi^Ti. Hasard de 930 A 900, Res
saies de 1.144 à 1.130, Nord du Rieu du Cœur ds 
£60 a 645. 

L'aliure des Valeurs Congolaises n'est guère) 
réjouissante • la Commerce Congo à 4.350 per* 
une centaine d'unités ; de 1.307,50 rordlaatraj 
Haut Gong • revient a 1.282,50 et 1"ordinaire Ka* 
tanga de 1.214 a 1 190. 

Pour finir, signalons qua les sellions 
res témo'gnent de la faiblesse. 

POUR VIVRE VIEUX 
Que taire ?? 

Les savants ne sont pas très d'accord I 
ce sujet, et faute de données précises, ad» 
mettent toutefois en général que la dorée de 
la vie dépend surtout de la flore rnicrobistv* 
ne contenue dans te tube digestif. 

Plus celle-ci est abondante, moins Ions) 
temps dure notre existence ; aussi devons» 
nous le plus souvent possible faire usagsi 
d'évacuants, devons-nous craindre avant 
tout la constipation et s il est bon parfois 
de prendre un purgatif nous eonsidéronsi 
comme un devoir de rappeler % nos lecteur» 
l'action douce et sûre des Dragées de Santa 
Duhus sur les fonctions de l'estomac et <*• 
• intestin, et ne saurions trop engager U 
refuser toutes imitations. La boita de 1 fr. 
50 (à la portée de toutes les bourses), conu 
fient 100 Dragées et se trouve dans toutesi 
pharmacies et au dépôt général. Pharmacie 
OUBUS. 7, rue des Arts, LILLE. 

Pour être renseigné rapidement «t m 
'-<con précise sur toute* las Tal*or-. 9t 
Bourse et notamment sur les rtiiiiliiiiinsiiasl 
s'adresser au Journal 

L E RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 

publié à Lille 5, Grand' Plaça. 
On y trouve toutes le- informations fi usai 

« N U s e cière» intéressantes et une Revus 
-béa de Lille. Paris et BruzeUee. 

BOURSES 
Paris. Bruxelles, Lille 

du 18 Juin 1909 
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